Sur les limites de P Acadie. iif

inclufivement & en tirant au fud-oueft, comme par ledit
Traité & lefdites Lettres de ceffion il appert : or les
fouflignés Commiffaires de Sa Majefté le Roi de la
Grande-Bretagne, déclarent quelles font les limites qu’on
demande de la part de fadite Majefté, comme les véri-
tables bornes defdits territoires de la nouvelle Ecofle,
ou de I’Acadie en fon entier, conformément 3 fes
anciennes limites ; fayoir, « fur Poueft, du c61é de la
» nouvelle Angleterre , par la riviere de Penobfcot,
» autrement dite Pentagoet; ¢’eft-d-dire, en commen-
» gant par fon embouchiire, & deld en tirant une fignc
» droite du c6té du nord jufqu’a la riviére Saint-Laurent,
» ou la grande riviére du Canada: au nord par ladite
» riviere Saint-Laurent, e long du bord du fud jufqu’au
» cap Rofiers, fitué a fon entrée ; 3 Peft par le grand
» golfe de Saint-Laurent, depuis ledit cap Rofiers du
» cbté du fud-eft, par les ifles de Baccalaos ou Cap-
» Breton, hiffant ces ifles a la droite » & le golfe de
» Saint-Laurent & Terre-neuve, avec les
» tenantes, a la gauche, julqu’au
» hommé Cap-Breton ; & ay fud,
» Atantique, en tirant du o d
» ledit Cap-Breton par cap Sable,
» du méme nom, 3 Pentour du

» Fundy qui monte dy co ¢ de 'eft
» Yembouchiire de ladite riviere de
» tagoet, »

ifles y appar-
cap ou promontoire
par le grand océan
u fud - oueft depuis
y comprenant {'ifle
fond de la baye de
dans le pays, jufqu’a
Penobfcot ou Pen-
Et c’eft pourquoi lefdits Commiffaires de-
MANACNt toutes Jes terres, continens, ifles, cotes, bayes,
aj



